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)î,r.scausces vount ribiteit il favoriser cet exode vers les ville!,, il fallait rhereher à l'enrayer
et v P.t ce qui déterniuîa les efforts que l'on a faits, dedais quelques années, polir agir sur leqî,rit
des popuîlations ruirales, exalter à leurs yeux l'industrie agricole et leur en faire comprenr tout.e
l'utilité Ifwîîr ellesq-méme,, (q pour l'avenir économique du Canada.Enprésece d'uin tel état de choses, le département de l'Instruction îîîîhliqae sec.qt effore,
dan.si m phère d'action, die promouvoir, par l'école, le goût et le développemnent de InevrieuWlr,et lS quelques résultats obtenue sont de nature à l'encourager dans son desseill.s eants è li d'étidre des dsoes primairc pet '0n3gnemnent verbal de. l'agricultureauxenfnts dè ler pemire nné descoarié.Pur donner aux règlements une plis1 granie
efficacité, l'on insiste, dans les congrès d'instituter et de commissaie d'écofles, ainsai que dans
lhs cnfiérences des inspecteurs, sur l'importance die cet article du Programme et sur le grand intérêt
qu'il y à à remplacer par un enseigunsz t à bas agricole l'instruction exclusivement commerciale
qui se donnait en plusieurs acadéie rursie et cl oréie edtu~d erVcsni s m a o r r t d e s ~ s d * ~ ~ t o m b ttr e p a r là le flé a u d e la d é p o p u a tio n d e s e a n p pg e

D'autre part, l'cuuvre des jardins sclaireis a influé d'une manière apprécial sur l'entrslne.muent dl" Petits campagnarde. Les débuts en furent lenta et il a fallu beaucoup d'activité de la
part de M. 0.-E. Daldairvgoiont bien connu, et du département de l'Instrtgion publique,
peur v'aimcea l'lndhférmc et POU inspirer confiance dans les résultats que l'on désirat obtenir.Ce fut en 19W3 que prit origine à 8aWIteR dans le comté de Lavai, sous la ditrestion dms dévouées
rdeliieu de SalsCrWx, l'établl.ssss.ut des Jardinets à l'école primaire. Cette Première année,le nombre dus Petit. jardiniers ne s'éleva qu'à 18.Le tableau suivant indique la prorefion annuelle dît nombre des enfants qui, à p'éeule, sesont eoccupés d'hortlciiture:
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Voilà donc 61,808 élèves qui, depis 14 ans, ont reçu à l'école des notins d'agieitrltie très élmemiri sans doute@, mais qui, en éveillant~ leur curiosité naturelle, ont laissé dans
l srtdsimnpressons et des idées favorables touchant la culture du sol.

Lemnsèede l'sgiutu a tout particulièrmOnt favorisé ce mouvement agricole par dus
A stven'Swdestinées à l'achat de graine de semence, de récompenu pour les petit. Jardiniers,

m el., e &ai pa lanomination d'agronmes de district qu'il a chargés, entre autres fonctions, d
Igmiode xp>oitions scolaire.S Djà es nfatsdes écoles ont tenu dans plusieurs localités et à la satisfaction de leurs parentsà (6expIditonsdesProduits de leurs Jardinets et même de volailes. J'ai eu le Plaisir d'assister,

enspenisdernier, à 8aint-Casimir de Portneuf, à l'une de me expoeitions à laquîelle 625k ëdaûtý Pri art, encouragés qu'ils étaient Par les conseils des religieu.,es, îles institutriml'U1t e rères qui ensmeignent, dans la région. J'ai pu constater les sucoës qtt'une commLission
n l i i iiePosde, présidée par un homme aussi intelligent que M. (3randhois et qu'un aovo.te Dtme artif et dévoué comme M. J.-C. Magnam ont pu obtenir au point de vile éducatif par letir

inplgneinitiative, et quelle belle mentalité ils prêparent Pour la clamse de nom eulîivateîîrs


